Connaissances, attitudes et pratiques du personnel de santé vis-à-vis de l’usage des antibiotiques et la résistance aux antibiotiques au Niger : une étude transversale multicentrique
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Résumé
Introduction : La surutilisation ou le mauvais usage des antibiotiques contribue à la résistance aux antimicrobiens (RAM) chez les humains et les animaux. Il existe peu de données sur les connaissances, attitudes et pratiques (CAP) des agents de santé concernant l'utilisation des antibiotiques et la RAM au Niger. L’objectif de cette étude était d’évaluer les CAP vis-à-vis de l'utilisation des antibiotiques et la RAM parmi les agents santé des hôpitaux de Niamey. 
Méthode : Une étude transversale a été menée auprès des agents de santé d'avril à juin 2024 à l'aide d'un questionnaire semi-structuré. Les scores CAP ont été classés comme bons (score ≥ 80 %) ou moyens/mauvais (score < 80 %). Les prédicteurs indépendants des bonnes CAP ont été déterminés à l'aide d'un modèle de régression logistique. Le seuil de signification a été fixé à 0,05.
Résultats : Au total, 237 agents de santé sur 300 (taux de réponse de 79%) exerçant dans sept hôpitaux de Niamey ont participé à l'étude. Aucun des hôpitaux participants n'avait de programme du bon usage des antibiotiques formel et ne mettait en œuvre des stratégies de gestion des antimicrobiens. Les scores médians étaient de 85,7%, 86,7% et 84,4%, pour les composantes connaissances, attitudes et pratiques, respectivement. Seuls 57,4 %, 81 % et 63,7 % des répondants à l'étude avaient une bonne CAP, respectivement. La plupart des participants (71,7%) avaient prescrit trois classes d'antibiotiques ou plus au cours des sept jours précédents. L'âge, l'expérience et l'hôpital d'exercice étaient indépendamment associés à une bonne connaissance et pratique.
[bookmark: _Hlk199802531]Conclusion : Cette étude a montré que la plupart des agents de santé avaient une attitude positive et des connaissances et pratiques moyennes sur l’usage des antibiotiques et de la RAM soulignant la nécessité de renforcer les programmes de formation pour ces personnels de santé.
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